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DOCUMENTATION 

Conférence Internationale des Grands Réseaux 

La conférence internationale des grands réseaux électriques à haute tension qui vient de se tenir 
à Paris du 23 juin au 2 juillet a été suivie d'un bout à Vautre avec une attention soutenue par les délé­
gués et les ingénieurs venus des quatre coins du monde. Les rapports, les discussions et les délibérations 
auxquelles ils ont donné lieu auront une heureuse répercussion sur le développement des grands réseaux 
car bien des questions épineuses et difficiles y ont été traitées. 

Le compte rendu résumé des séances que nous donnons permettra de se faire une idée de l'impor­
tance des travaux de la conférence. Ajoutons que la prochaine réunion se tiendra à Paris du 15 mai au 
15 juin 1929. 

Séance du vendredi 24 juin (matin). 

P R E M I E R E SECTION 

MATÉRIEL DES STATIONS CENTRALES 
ET DES POSTES DE TRANSFORMATEURS 

Rapporteur général : M. ROTIL 

La séance est ouverte sous la présidence de M. DUQUESNE 
(Belgique). 

1° CHAUDIÈRES. — Le rapport de M. Overweg sur les récentes 
installations de chaudières à haute pression en Hollande est seul 
mis en discussion. M Haveaux fait observer que les données de 
ce rapport ont été établies en prenant pour base le pouvoir calo­
rifique inférieur du combustible, au lieu du pouvoir calorifique 
supérieur qui sert habituellement de référence. Il convient donc 
d'interpréter les résultats donnés en tenant compte de ce facteur. 
Il serait intéressant de savoir si, avec les hautes pressions utilisées 
dans les chaudières (36 kg : cm 2) on ne peut rencontrer de diffi­
cultés au point de vue de la souplesse de marche. M. Overweg 
(Hollande) étant absent, ces observations lui seront communiquées. 

2° MACHINES ÉLECTRIQUES. — M. Bakker (Hollande) résume 
son rapport sur Le choix de la tension d'épreuve des machines élec­
triques. De la discussion, à laquelle prennent part notamment 
M M . Feldmann (Hollande), Kopeliôvitch (Suisse) et Del Buono 
(Italie), il ressort que la tension d'épreuve actuellement employée 
dans la plupart des pays, soit 2E + 1000 v, donne en général 
satisfaction. Néanmoins, les essais préconisés par M M . Bakker 
et Van Staveren paraissent fort intéressants, en ce qui concerne 
les isolants utilisés dans la construction des machines. M. le Pré­
sident propose de transmettre à la C. E. I. les suggestions faites 
au cours de la discussion. 

Au sujet du rapport de M M . Tolvinski (Russie) et Efremov sur 
La méthode la plus simple pour mesurer les réactances de fuite des 
alternateurs, M M . Fallou (France) et Belfils (France) font remar­
quer que les méthodes préconisées par les auteurs, par M M . Kapp 
(Angleterre) et Fallou (France) ne conduisent pas à mesurer les 
mêmes grandeurs. Il convient donc de ne pas attribuer une valeur 
régulière au tableau de comparaisons, reproduite dans le rapport. 
M. Wilczek donne lecture de son rapport sur La construction 

des turbo-alternateurs. Au cours de la discussion, à laquelle prennent 
part notamment M M . Rougé et Haveaux les questions suivantes 
sont soulevées : existence d'une ou de deux vitesses critiques dans 
les rotors et avantages ou inconvénients de la mise à la masse. 

Enfin, M. Petresco (Roumanie) résume son rapport relatif à 
l'auto-excitation des alternateurs, qui ne soulève pas d'observa­
tions particulières. 

Séance du vendredi 24 juin (après-midi). 

3° TRANSFORMATEURS. — M. Fallou et M, Kopeliôvitch résument 
leurs rapports relatifs aux Surtensions dans les transformateurs. 
Ces rapports donnent lieu à une discussion approfondie, à laquelle 
prennent part notamment M M . Pomey, Traverse, Darrieus 
(France) et Ohashi (Japon). Les points principaux soulevés 
au cours de la discussion sont les suivants : analogie des 
transformateurs à des lignes téléphoniques pupinisées dans le 
cas d'ondes à haute fréquence — utilité des essais aux ondes à 
front raide — forme de Ponde transitoire. 

(!) Extrait de L'Industrie Electrique. 

Le rapport de M. Hill sur les Changements de prises sur les 
transformateurs en charge ne soulève pas d'observations particu­
lières. 

Celui de M. Rutgers sur Le raccordement des petits récepteurs 
à des centrales de grande puissance donne lieu à une intéressante 
discussion, à laquelle prennent part notamment M. Illiovici et 
M. Perrochet. 

4° POSTES EN PLEIN AIR ET APPAREILLAGE. — M. Henriod 
présente le rapport de M. Young sur La normalisation des postes 
en plein air en l'accompagnant de la projection d'un film montrant 
le montage d'une sous-station extérieure. 

M. Stephens résume son rapport sur La protection des barres 
omnibus dans les stations centrales qui donne lieu à un intéressant 
échange de vues, auquel prennent part notamment M M . Kope­
liôvitch et Rich. 

Séance du samedi 25 juin (matin). 

P R E M I E R E S E C T I O N (Suite) 

La séance est ouverte sous la présidence de M. Montantes (Espa­
gne). 

5° HUILES DE TRANSFORMATEURS. — Des rapports concernant 
Les huiles de transformateurs sont présentés respectivement par 
M M . Czaplicki (Pologne), Mac-Manon (Grande-Bretagne) et 
Weiss (France). Ils font l'objet d'une discussion à laquelle 
prennent part notamment M M . Tobler (Suisse), Riley (Grande-
Bretagne), Nash (GrandeOBretagne), West (France), Rich (Grande-
Bretagne), Bruckmann (Pays-Bas), Van Cauwenberghe (Belgique), 
Girault (France), 

A u cours de cette discussion, en dehors des précisions demandées 
aux auteurs, et auxquelles ceux-ci répondent, une méthode d'exa­
men des huiles par la mesure de leur cos tp (1), proposée par M. 
Riley, donne lieu à un important échange de vues. Etant donné 
l'intérêt des questions soulevées, M. le Président propose qu'une 
commission composée des auteurs des rapports et des personnes 
ayant pris part à la discussion, soit constituée pour étudier de 
quelle façon les travaux des différentes nations pourraient être 
mis en commun, et comment ils pourraient être répartis entre les 
différents laboratoires susceptibles de les poursuivre. Cette pro­
position est adoptée à l'unanimité et M M . Czaflicki, Mac-Manon, 
Weiss, Tobler, Riley, Nash, West, Rich, Bruckmann, Van Cau­
wenberghe et Girault sont désignés pour faire partie de cette 
Commission. 

6° MATIÈRES ISOLANTES. — M. Bruckmann présente son rap­
port sur Les matières isolantes et montre aux membres de la Confé­
rence les appareils proposés par les Pays-Bas pour faire les essais 
des masses isolantes. 

La discussion est ouverte sur ce rapport, en m ê m e temps que 
sur celui de M. Bitterli (France) sur Les essais d'emploi d'autres 
isolants que les huiles. M. Grosselin résume au cours de la discussion, 
les travaux poursuivis par l'Union des Syndicats de l'Electricité 
en vue de l'élaboration d'un cahier des charges. Il exprime le 
désir qu'une commission analogue à celle qui vient d'être cons­
tituée pour les huiles, étudie les questions relatives aux masses 
isolantes. 

(1) On peut se demander ce que c'est que le cos « d'une huile. En réalité 
c'est un facteur qui tient compte de ses propriétés isolantes et de ses proprié­
tés diélectriques puisque ce rapport résulte du quotient de l'énergie active par 
l'énergie réactive passant à travers une certaine quantité de l'huile en question. 
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M M . Bruckmann, Grossclin et Whilehcad (Etais-Unis) sont 
désignés pour faire partie de cette Commission. 

Séance du samedi 2S juin (après-midi). 

P R E M I E R E SECTION (Suite et fin). 

Présidence de M. Watanabe (Japon). 

7° UTILISATION DES COMBUSTIBLES. — M. Mailloux présente 
son rapport sur V Utilisation rationnelle des combustibles* et celui 
du D r John-Lieb sur la centrale d'East River. M. Gahcn, au nom 
de tous les membres de la Conférence, remercie vivement M. Mail­
loux de son travail, qui, en un petit nombre de pages, résume 
toute l'expérience acquise au sujet de l'utilisation des combus­
tibles, et donne les vues les plus intéressantes sur ce qu'on peut 
espérer réaliser dans les prochaines années. La discussion à laquelle 
prennent part notamment M M . Rien, Andrews, Bakker et Borck, 
porte principalement sur la comparaison au point de vue écono­
mique des centrales importantes et des petites stations, ainsi que 
sur les liens nécessaires entre les usines hydrauliques et les usines 
thermiques. 

8° MARQUES DE QUALITÉ. — M. Bellaar Spuyt commente son 
rapport sur Les épreuves du matériel et les marques de qualité. Il 
demande si la Conférence estime utile de poursuivre l'œuvre qu'il 
a entreprise, et dans ce cas, propose qu'un Comité peu nombreux 
soit constitué par des délégués des nations qui seraient intéressés 
plus particulièrement à cette question. 

Sur la proposition de M. le Président, la constitution définitive 
de ce Comité est remise à la séance de clôture de la Conférence, 
à laquelle M. Bellaar Spruyt pourra présenter les noms qui lui 
auront été soumis par les diverses délégations. 

9° BORNES CONDENSATEURS. — M. Smouroff présente son 
rapport sur Les bornes condensateurs, La discussion, à laquelle 
prennent part notamment M M . Traverse, Goodlet, Kopeliovitch 
et Perrochet, il semble que le problème de la réalisation des bornes 
condensateurs soit maintenant résolue, au moins au point de vue 
théorique. Les difficultés réelles que les constructeurs ont d'ailleurs 
surmontées sont celles de la réalisation pratique de ces bornes. 

10° NATURES PHYSIQUES DES PHÉNOMÈNES DIÉLECTRIQUES. — 
M. Smouroff indique les idées générales qui ont présidé à l'éta­
blissement de son rapport sur ce sujet. M. le D r Konstantinowsky 
n'est pas entièrement d'accord avec lui sur les relations qui exis­
tent entre la rigidité diélectrique d'un corps et de l'orbite des 
électrons consécutifs. 

Séance du lundi 27 juin (matin) 

D E U X I E M E S E C T I O N 

CONSTRUCTION ET ISOLATION DES LIGNES 

Rapporteur général : M. DUVAL 

Présidence de M. Perrochet. 

1° CALCUL DE LA PORTÉE ÉCONOMIQUE D'UNE LIGNE. — M* 
Ferrier expose son rapport sur ce sujet qui donne lieu à une impor­
tante discussion à laquelle prennent part notamment M M . Duval, 
Yalensi et Perrochet. 

De l'avis général, le calcul de la portée économique ne peut 
être fait avec quelque exactitude qu'autant qu'on connait d'une 
façon suffisamment approchée le tracé de la ligne. 

2° PYLÔNES. — Le rapport de M. Labbé sur Les conclusions 
à tirer d'un accident survenu à un pylône soulève des questions 
importantes, notamment celle de l'essai des aciers aux chocs 
et celle de la résistance des pylônes aux efforts de torsion. M M . 
Duval, Ferrier, Nuttall, Del Buono, Paul Meyer, Lajus, Perrochet, 
West et Sulzberger prennent part à l'intéressante discussion qui 
suit ce rapport. 

M M . Montagni, Valensi et Nuttall présentent des rapports, 
dont le caractère est plutôt descriptif. M. Duval remercie les auteurs 
de ces travaux qui contiennent des renseignements très précieux 
pour les ingénieurs ayant à faire le projet de lignes situées dans 
des conditions analogues. M. Duquesne demande si certains règle­
ments interdisent l'emploi de pylônes en acier soudé puisqu'il 
remarque qu'aucun rapport n'y fait allusion. M M . Duval et Mac-
Manon indiquent que, en France et en Angleterre, ce procédé 
d'assemblage a été utilisé avec succès. 

M. Darrieus présente ensuite son rapport sur Les pylônes-chevalets 
articulés et invite les membres de la Conférence que cette question 
intéresserait à venir voir la ligne d'expériences établie à l'usine 
de la Cie Electromécanique, au Bourget. 

Enfin, la séance se termine par un court exposé de M. Frank 
G. Baum qui indique les résultats obtenus depuis i ans avec les 
lignes à 220.000 v. 

Séance du lundi 27 juin (après-midi). 

D E U X I E M E S E C T I O N (Suite). 

Présidence de M. Krough (U.R.S.S.). 

8° CABLES A HAUTE TENSION. — L'Assemblée entend succes­
sivement les rapports de M M . Bellaar Spruyt et Van Staveren 
Sur les câbles triphasés de construction normale et Les câbles tri­
phasés à isolation métallisée, lé rapport de M. Delon Sur les essais 
en usine des câbles électriques à haute tension ; un résumé du rapport 
de M. Everett-S-Lee est présenté par M. Mac-Manon; le rapport 
de M M . Konstantinowsky et Tschiassny sur un Nouveau type de 
câble : le Câble So ; celui de M. Proos, Sur la courbe des pertes 
diélectriques comme indice de la qualité des câbles. Ensuite, M. Whi-
tehead commente son rapport sur Les propriétés du papier imprégné 
en présentant les projections des courbes qu'il a obtenues. 

Après la suspension de séance, M. Smouroff expose son travail 
sur L'influence du vide intérieur et de l'ionisation sur la d'urée des 
câbles à haute tension isolée au papier imprégné. M. Koscherak 
présente le rapport de M. Silbermann sur Les Condensateurs à 
câble, et enfin, M. Bellaar Spruyt résume son rapport général sur 
Les prescriptions d'épreuve des câbles à haute tension, rapport qu'il 
a fait à la demande de la dernière Conférence Internationale, et 
qui donne les résultats d'une enquête faite dans lf> pays différents 

Séance du 28 juin (matin). 

Présidence de M. Kneidl (Tchécoslovaquie). 

M. Duval, rapporteur général, résume les rapports concernant 
les câbles à haute tension, qui avaient été présentés la veille a 
la conférence. La discussion a été ensuite ouverte sur les différents 
points soulevés par les rapports : méthodes d'essai, étude du vieil­
lissement des câbles et notamment de l'influence de l'air occlus 
sur leurs caractéristiques. 

M M . Gillot, Decombe, Soieri, Vernier, Riley, Bellaar Spruyt, 
Konstantinowski et Barrât sont intervenus dans cette discussion 
Etant donné l'importance des points traités, la Conférence a adopté 
la proposition faite par M. Bellaar Spruyt dans son rapport général 
et décidé qu'une Commission spéciale continuera à étudier la 
question des câbles pour chercher à mettre sur pied un projet de 
méthode d'essais, qui pourrait être transmis à la Commission 
électrotechnique internationale. Cette Commission comprendra 
notamment M M . Bellaar Spruyt, Soieri et Delon. 

M. Montandon a présenté ensuite un rapport Sur l'isolement 
des lignes au bord de la mer. De la discussion, à laquelle ont pris 
part notamment M M . Capart, Lemoigne, Ferrier et Rich, il résulte 
qu'une partie des troubles sur les lignes au bord de la mer semble 
avoir pour cause une influence des charges électrostatiques des 
lignes sur le dépôt salin. Ces phénomènes ne sont pas, jusqu'à 
présent, clairement élucidés. 

4° ISOLATEURS. — Les rapports de M M . Gillespie, Dejonc, Le 
Querler et Sehuer, qui concernent Les essais d'isolateurs, ont été 
discutés simultanément. M. E. O. Meyer estime que les essais 
de vieillissement artificiel ne peuvent pas donner de résultats 
concluants, étant donné que le ciment des scellements ne peut 
être vieilli artificiellement. M. Barrère a demandé aux délégués 
étrangers d'apporter à la séance de Faprès midi les résultats 
d'expériences qu'ils pourraient avoir des différents procédés 
d'essais des isolateurs en lignes : aislomètre, bull-stick et magger. 

Enfin, M. Franck G. B a u m a fait une courte communication 
sur Le processus de formation des décharges dans Uair et sous la 
pluie. 

Séance du mardi 28 juin (après-midi). 

T R A V A U X D E L A D E U X I E M E S E C T I O N (Suite) 

Présidence de M. Glouch (Grande-Bretagne). 

ISOLATEURS (Suite). — A u début de la séance, M. Frank G. B a u m 
présente un certain nombre de clichés relatifs à la formation des 
décharges, dont il avait parlé à la fin de la matinée. Il estime 
que les lignes à 220.000 v. sont pratiquement à l'abri des troubles 
causés par la foudre. 
La discussion est ouverte ensuite sur ce rapport, en m ê m e 

temps que sur les rapports de M M , Hawley, Falkiner Nuttal, 
Goodlet, Perrochet et Gillespie y prennent part, De cette discussion 
il ressort que les nouveaux essais demandés par plusieurs auteurs 
et notamment par M. Dejong, peuvent, sinon être utilisés, du 
moins, permettre de pousser plus loin la connaissance des qualités 
des isolateurs. 
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5° ETUDE DES CONDUCTEURS EN ALUMINIUM. — Les rapports 
sur ce sujet sont présentés par leurs auteurs, et font l'objet d'une 
discussion publique, à lacpiellc prennent part notamment M M . Dar-
rieus, Dusaugey, Duval, Painton, Huber Stockar, Bauer et Vernier, 
11 semble que, contrairement à ce qu'il pourrait sembler résulter 
de la comparaison établie dans le rapport de M. Wyssîing, les câbles 
mixtes ne soient pas près de disparaître. Ils ol'frent des conditions 
d'emplois très souples, et, en outre, on peut concevoir que pour 
des portées extraordinairement longues de 1.200 à 1.500 m. on 
fasse des câbles mixtes en acier et en alliage d'aluminium (Almelec-
alliage n° 3). M. Vernier rappelle en outre les conducteurs en 
alliage de cuivre et d'aluminium qui sont employés parfois en 
Angleterre. 

Après la suspension de séance, M. Dunsheath présente son 
rapport sur Les mouvements dans le fluide diélectrique pour tension 
et en l'illustrant de la projection d"un film tout à fait remarquable. 

Ensuite, M. Painton présente les clichés relatifs à son rapport 
sur L'emploi des câbles en aluminium-acier et M. Henriod, ceux 
qui illustrent le rapport de M. Austin sur Les avantages des supports 
en bois. 

Séance du jeudi 30 juin (matin). 

T R O I S I E M E SECTION 

EXPLOITATION DES RÉSEAUX 

Rapporteur général : M. PARQDI. 

Présidence de M. Wilczer (Hongrie). 

M. Lavanchy a présenté un rapport sur La stabilité des trans­
missions d'énergie électrique. La discussion qui a suivi et à laquelle 
ont pris part M M , Darrieus, Clough et Parodi a porté notamment 
sur l'utilité des excitatrices à excitation séparée pour les machines 
synchrones destinées à la compensation des réseaux. 

M. R.-O. Kapp a présenté ensuite son rapport sur Le plan 
d'ensemble des réseaux dans un pays, rapport à propos duquel 
M M . Rich et Parodi ont donné d'intéressantes indications sur les 
régimes adoptés en Angleterre et en France pour l'établissement 
de ces réseaux. 

Différents rapports sur Les communications entre centrales ont 
été présentés par M M . Ohashi, Grant et Dubois. De la discussion 
à laquelle ont pris part M M . Nach, Rich, Parodi, il résulte que 
le problème des communications par téléphonie à haute fréquence 
semble maintenant réalisé pratiquement : il y a certes encore des 
progrès à faire, mais les résultats obtenus sont déjà très intéres­
sants et les rapports présentés à la Conférence marquent un pro­
grès très sensible si on les compare à ceux qui ont été discutés 
aux sessions antérieures. 

Séance du jeudi 30 juin (après-midi). 

T R O I S I E M E SECTION 

Présidence de M. Thrige (Danemark). 

1° MESURE DE L'ÉNERGIE A HAUTE TENSION. — Le rapport de 
M. Iliovici sur ce sujet provoque une intéressante discussion à 
laquelle prennent part M M . Budeanu, Barbageiata, Brylinski, 
Genkin et Pomey. Les principaux points discutés sont : l'utilité 
de donner aux unités de puissance et d'énergie réactive des noms 
différant de ceux des unités de puissance et d'énergie active, 
les définitions de ces différentes grandeurs, et enfin, les méthodes 
et appareils permettant de le mesurer. 

2° PERTURBATIONS CAUSÉES PAR LES LIGNES D'ÉNERGIE DANS 
LES LIGNES DE TÉLÉCOMMUNICATION. — M M . Viel, Brylinski et 
Ohashi présentent les rapports traitant de ces questions. M. Viel 
notamment rappelle les très intéressantes expériences qu'il a 
faites relativement à VAction des courants forts sur les courants 
faibles. Il montre comment en tendant des fils parallèles entre une 
ligne téléphonique et une ligne à haute tension on peut réduire 
ces actions. Il dégage également l'influence que présente "a mise à 
la terre ou non du neutre et donne des chiffres sur les essais qu'il 
a entrepris. La discussion montre combien ces problèmes sont 
encore mal connus et l'importance que présentent des contribu­
tions comme celles de M M . Viel et Mayehara et Fukavo qui appor 

tent les résultats d'expériences conduites avec un grand soin. 
Les indications données par M. Vaiensi sur la façon dont sont 
conduits les travaux du Comité consultatif international des 
Communications téléphoniques à grande distance et de la Commis­
sion mixte internationale pour les expériences relatives à 3a pro­
tection des lignes téléphoniques intéressent vivement l'Assemblée 
qui approuve le vœu formulé à la fin du rapport de M. Brylinski 
et tendant à ce que la Conférence internationale des grands réseaux 
prenne une part toujours plus active aux travaux du Comité 
consultatif. 

3° COMMUNICATION DE M. FRANCK G. BAUM. — Il commente 
une série de projections montrant le plan d'un réseau d'inter­
connexion qu'il a établi pour alimenter d'une façon rationnelle 
l'ensemble du territoire des Etats-Unis. Cette présentation montre 
l'intérêt très grand qu'auraient tous les pays à faire des plans 
analogues. 

Séance du vendredi leT juillet (matin). 

T R O I S I E M E SECTION (Suite). 

Présidence de M. de Souza (Brésil). 

1° MARCHE EN PARALLÈLE DES CENTRALES. — M. Barrère et 
Godin présentent leur rapport qui donne des exemples concrets 
de marche en parallèle de centrales importantes. 

Dans la discussion qui suit et à laquelle prennent part M M . 
Parodi, Houbant, Guéry et Jobin, il ressort que les difficultés 
auxquelles se heurte le problème de la marche en parallèle des 
centrales, appartenant à ces sociétés différentes, sont beaucoup 
plus administratives et économiques que techniques. L'exemple 
donné par l'Union des Producteurs des Pyrénées occidentales, 
par l'Union des Exploitations électriques en Belgique et par la 
Société « La Sidérurgie Lorraine », montre qu'une organisation 
appropriée permet un fonctionnement très satisfaisant. 

M. Rieunier présente ensuite son rapport n° 16 et donne des 
indications intéressantes sur la façon pratique dont a été réalisé 
le changement de fréquence dans la région parisienne. 

Le dispositif décrit par M. Grieb dans son rapport sur La marche 
en parallèle de plusieurs réseaux est très intéressant et la conférence 
émet le vœu que M. Grieb lui apporte, à la prochaine session, un 
rapport sur les résultats que ces groupes auront pu donner en 
exploitation. 

2° STATISTIQUES D'ACCIDENTS. — M. Kato présente le rapport 
n° 12 qui donne une statistique très complète des accidents d'ex­
ploitation survenus sur un réseau du Japon. La discussion à laquelle 
prennent part M M . Parodi et Kopeliôvitch montre l'intérêt consi­
dérable qui s'attacherait à la publication de nombreuses statis­
tiques de ce genre. 

3° PROTECTION DES RÉSEAUX. — M. Nicaise décrit le dispositif 
de relai qu'il préconise pour la mise hors tension des réseaux en 
cas d'accident. Ce dispositif n'a pas encore été mis en application 
sur cie nombreux réseaux ; mais, d'après les expériences qif il a 
faites, l'auteur a acquis la conviction que ce dispositif n'aurait 
que des résultats excellents. 

Séance du vendredi (après-midi). 

Après l'exposé d'un résumé du rapport de M. Dubusc sur Les 
idées modernes en matière de protection contre les surintensités, celui 
de M. Eachron sur Les parafoudres et enfin celui de M. Peek sur 
Les effets de la foudre sur les lignes de transmission une discussion 
s'engage. M, Mauduit notamment insiste pour que les ingénieurs 
américains qui disposent de moyens puissants veuillent bien faire 
porter leurs essais non plus en laboratoire sur de simples isolateurs, 
mais qu'ils soumettent une ligne expérimentale d'une certaine 
longueur aux effets de leur machine à imiter la foudre. Des études 
entreprises dans ce sens avec l'oscillographe cathodique de M. Du-
four seraient extrêmement intéressantes à poursuivre. 

M. Capart reprend ensuite la question de la protection des 
réseaux contre les ondes à front raide et les charges statiques, 
une discussion suit et les débats menaçant de s'éterniser, M. Parodi 
prie ceux qui y prennent part à rédiger par écrit leurs observations 
qui paraîtront dans les comptes rendus détaillés de la session. 

Les installations hydro-électriques de Cherokee-Bluff, sur la Tallapoosa River 

Ces installations font partie du plan général d'extensions de 
P « Alabama Power C° ». Elles sont situées à 70 km, de Montgomery, 
immédiatement au-dessus des centrales d'Upper et Power 
Tallasscc dont la hauteur de chute doit être portée prochainement 
et respectivement, dé 10 a 18 mètres et de 18 à 27 mètres, afin 

de porter leur capacité à 50.000 et 70.000 k\v. Enfin, la construc­
tion d'un nouveau barrage de Martin D a m aura pour effet de 
porter à 150.000 K V A la capacité de production des deux usines 
supérieures intéressées par ses travaux. 

« Electrical World », 25/9/1926. J. B. 
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L'emploi de l'électricité dans le forage des puits pétrolifères 

Apres avoir étudié les divers engins actuellement utilisés pour 
les forages des puits et résumé les caractéristiques indispensables 
qu'ils doivent présenter pour donner de bons résultats, Fauteur 
expose que les machines actionnées électriquement répondent 
mieux que toutes autres aux conditions requises par ce travail 
spécial. Il souligne, en outre, que, tant en raison de sa simplicité 
que pour prévenir tout danger d'explosions, il est particulièrement 
indiqué de recourir au moteur asynchrone triphasé avec induit 
à bagues pour service à vitesse modérante ; à c. c. pour service 

à vitesse constante. 
La supériorité de remploi de r électricité pour ces forages résulte 

de son développement même qui, sur les seules exploitations 
roumaines, est passé de 31 % a *I5 % dans une seule année (juin 
1922-juJlict 1923) et s'avère bien plus rapide encore sur les exploi­
tations américaines, que Fauteur passe également en revue, en 
fin d'article. 

Ann. des Mines de Roumanie, octobre 1926. J. B. 

Production des arcs dans la traction électrique avec le matériel à courant continu 

L'auteur divisant son étude en trois parties distinctes, et la 
conduisant exclusivement sur la base de considérations et d'expé­
riences personnelles, examine, en premier lieu, la transmission 
des courants par contact et montre le rôle de la couche d'air 
ionisée entre les pièces de contact, en m ê m e temps que les condi­
tions dans lesquelles a lieu la formation d'arcs dans l'appareillage 
— comme par voie de conséquence, celles que doivent remplir 

les disjoncteurs automatiques. — En second lieu, il examine 
la formation d'arcs entre balais sur les machines à collecteurs 
(moteurs et conimutatrices). Enfin, il présente une théorie d'où 
se déduisent aisément les caractéristiques que doivent présenter 
les machines à employer si Fou veut s'attacher à éviter cette 
fâcheuse formation d'arcs. 

Bulletin Soc. française des Electriciens, septembre 1926. J.B. 

Le remplacement des barres de collecteurs des machines électriques 

Cette étude est particulièrement consacrée aux conditions d'éta­
blissement et d'entretien, des collecteurs ainsi qu'au remplacement 
de leurs segments en cas d'inégalités. L'auteur souligne que le choix 
du métal et du mica revêt une grande importance. Le cuivre demande 
une grande pureté ; et les segments nouveaux exigent une parfaite, 
égalisation de leur section avec celle des segments adjacents. 
Chaque segment doit être travaillé isolément, être parfaitement 

plan, et essayé avant assemblage définitif — en outre de ce qu'il 
doit présenter un ébarbage minutieux --. Après quoi, les pièces 
de Cu doivent être nettoyées. Enfin, après avoir réuni les barres 
de collecteurs, séparées par leurs lamelles de mica, l'ensemble 
demande un réchauffage au foyer à 125°. 

Electr. Rly. Journal, 23-10-1926. J. B. 

L'usine hydro-électrique de File Maligne (Canada) 

Cette nouvelle usine présente cette caractéristique originale 
d'être construite sur le barrage m ê m e — disposition comportant 
l'appréciable avantage de réduire au minimum les p. de ch. dans 
les canaux, lesquels sont munis de portes rotatives étanches per­
mettant la vidange aval du canal et de la turbine, dont les coquilles 
distributrices sont noyées dans la masse du barrage. 
La clef de la" conduite d'amenée est établie en dessous du niveau 

des plus basses eaux et également du plan inférieur de la couche 

de glace ; chaque turbine comporte sur 3a paroi avant du barrage 
(armée en profilés) une prise double, dont les deux conduites se 
réunissent à l'intérieur de la masse cyclopéenne du barrage. 

L'usine est prévue pour un armement de 12 groupes de 45.000 CV. 
sous 3 0 % 35 mètres de chute. 350.000 CV. sont actuellement ins­
tallés dont 250.000 pour une utilisation sur place, 100.000 destinés 
à être transportés à Québec (270 km.) sous tension de 150.000 V. 

Engin. Journal of Montréal, janv. 27. J. B. 

L'esthétique des usines hydro-électriques 

Il arrive fréquemment que les usines de montagne déprécient 
d'admirables paysages, tant par l'importance des terrassements 
qu'elles nécessitent que par l'inélégance de leurs bâtiments et 
le disgracieux des conduites forcées apparentes ; et, sous la pres­
sion de l'opinion publique, les concessionnaires d'aménagements 
hydro-électriques ont été conduits à se préoccuper de l'esthétique 
de leurs usines. 

Dans son intéressante étude, l'auteur expose l'économie générale 
des diverses solutions qui ont été données à ce problème, au moins 
à ce jour, spécialement en France et en Italie. Il cite en exemple 

à ses lecteurs, comme un modèle d'architecture étudiée et heureuse, 
Yusine des Vernes, des Etablissements Keller & Leleux, sur la 
Romanche (agrémentés de jardins et de cascades) ; les centrales 
de Vérampio et de Pallanzeno (Piémont), qui sont de superbes 
morceaux d'architecture monumentale ; les usines aménagées 
dans le barrage même, et ainsi complètement dissimulées, enfin, 
la Centrale du Bâton, voisine de celle des Vernes, complètement 
logée clans le rocher — disposition assez souvent réalisable, quand 
on dispose d'une gorge étroite. 

R. G. E., 12-2-1927. J. B. 

Solution expérimentale des 

Chacun connaît la complexité et la difficulté des cas spéciaux 
qu'on rencontre, en pratique, dans Pétucle des mouvements des 
liquides dans les ouvrages hydrauliques. Dans cette remarquable 
monographie, Fauteur développe la méthode qu'il a imaginée 
pour éviter ces problèmes d'analyse, parfois transcendants, laquelle 
est basée sur l'assimilation du potentiel des vitesses au potentiel 
électrique. 

L'appareil construit pour son application, qui ne s'applique, 
toutefois qu'au mouvement plan, comme, par exemple, l'écoule­
ment de Feau dans les diffuseurs des turbines, consiste en un 

équations d'hydrodynami que 

secteur plan métallique rempli d'un acide faible, entouré d'une 
paroi isolante sous ses rayons et métalliques sur sa circonférence, 
au centre duquel aboutit un conducteur constituant avec la paroi 
métallique, deux électrodes destinées à assurer un écoulement 
symétrique de l'électricité employée (courant alternatif de fré­
quence acoustique). Entre les 2 électrodes est monté un pont de 
weatstonc auquel est relié un téléphone qui aboutit, d'autre part, 
à un poids quelconque du liquide et permet de mesurer le poten­
tiel en ce point. 

Engineering, 11-2-1927. J. B. 

La nouvelle locomotive à accus di 

Destinée à effectuer des manœuvres concurremment avec des 
locos à vapeur de 127 tonnes, cette automotrice, de 118 tonnes 
seulement, s'est révélée supérieure à ces dernières, an particulier, 
dans les essais cie démarrage de trains de 12 à 1700 tonnes. Son 
équipement comporte une batterie de 120 éléments de 2.700-am-
pères-heure. pour 6 heures avec possibilité d'une décharge de 
500 ampères et tous les essieux sont munis cie moteurs fonction-

Chicago et Northwestern Railway 

nant sous 225 V, Elle est capable de remorquer à la vitesse de 
20 km.-h., des trains de 2.000 tonnes sur un parcours de 25 km, 
sans recharge de la batterie. Cette dernière peut être assurée — 
pour le cas improbable de longs parcours — au moyen d'un groupe 
à essence de 200 CV. monté sur le m ê m e truck et pouvant égale­
ment servir comme secours. 

Electr. Rly Journal, 8-1-1927. 
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Turbine hydraulique de l'usine hydro-électrique de Fresno (Californie) 

Première imité d'une usine située dans la vallée de San-Joaquin 
et appelée à fournir jusqu'à 500.000CV., cette turbine, travaillant 
sous 714 m. de chute nette et utilisant 4.900 lit./sec. à la vitesse 
de 360 t./m., est capable de produire jusqu'à 40.000 CV. 

Les aubages tournent à la vitesse linéaire de 40 m./sec, soit 
environ moitié de la vitesse de l'eau, et supportent uri effort hori­
zontal d'environ 30 t. qui, s'ajoutant au poids de l'alternateur 
(95 t.), procure aux paliers une charge totale de 150 t. L'ensemble 
possède un effet de volant tel que l'amortissement de la vitesse 
demande plus d'une heure et nécessite, pour un stoppage rapide 
(qui demande encore quelques minutes...) l'injection d'eau de 

réserve sur l'arrière des aubes. 
Comportant 2 roues Pelton (qui entraînent le rotor de l'alterna­

teur placé entre elles) le réglage de la puissance, séparé pour cha­
cune, relève d'une aiguille commandée par servo-moteur. Enfin, 
l'alimentation peut-être coupée par les régulateurs en quelques 
secondes, et un système spécial commande l'ouverture d'une 
décharge lorsque la vitesse de fermeture dépasse la limite fixée, 
annulant pour ainsi dire, toute variation de vitesse dans les con­
duites forcées. La décharge se referme, ensuite, automatiquement 
et progressivement. 

Power, 18-1-1927. J. B. 

Bâtiments d'usines électriques à toit amovible 

Chacun sait que dans les usines hydro-électriques équipées avec 
des turbines à axe vertical, les démontages et remontages de ces 
engins nécessitent, au-dessus du sol de la salle des machines, 
une hauteur de toiture assez considérable entramant dans la cons­
truction de l'édifice une dépense supplémentaire fort importante. 
Dans le but d'éviter cette dépense supplémentaire, les Amé­

ricains ont imaginé de réduire au minimum l'espace libre entre 

toiture et machines et d'établir la toiture de telle façon qu'une 
grue roulante puisse, en cas de besoin, en soulever au moins une 
partie. Ils ont construit d'après cette conception, les centrales de 
Cove, sur la Bear River (Idaho), de la Coosa River, près dubarrage 
Mitchells (Alabama) et de Blanchard, sur le Mississipi (Minnesota). 

Electrical World, 12-11-1927. J. B. 

Les nouvelles locomotives électriques à marchandises, du type C + C, des chemins de fer 

fédéraux suisses 

Ces automotrices, récemment construites par la maison Brown-
Boveri & C° sont destinées au service marchandises de la ligne de 
Seetal, appelée à être incorporée dans le réseau des C. F. F. (qui 
fonctionne sous 15.000 V.) mais qui fonctionne actuellement sous 
5.500 V. en monophasé. 

En conséquence, leur appareillage présente cette particularité 

qu'il se prête à l'utilisation des 2 tensions, indifféremment avec des 
fréquences différentes, et répond, en particulier, à toutes les 
exigences de la tension d'exploitation future (15.000 V.). Elles 
comportent 2 trucks à 3 essieux couplés chacun et les mêmes 
organes et moteurs que le type de loco de manoeuvre des C. F. F, 

Revue B. B. C , mars 1927. J. B. 

La centrale thermo-électrique de Cologne " Fortuna II" 

Construite et équipée par Siemens-Schuckert, pour le compte 
de la Société Rhénane d'Electricité de Cologne, cette usine cons­
titue une extension de la centrale « Fortuna I » datant de 1911 
(40.000 K W . ) et comporte comme elle la m ê m e caractéristique 
d'utilisation des combustibles locaux : les lignites. La partie 
actuellement construite de cette nouvelle centrale fournit déjà 
80.000 K W . supplémentaires, et cette puissance est destiné à un 

doublement prochain. 
Telle qu'elle est présentée, cette étude est fort intéressante — 

surtout par ses nombreuses illustrations — mais le côté architec­
tural, quoique trop souvent négligé dans ces sortes de construc­
tions, est, ici, traité avec un soin particulier qu'on qualifierait 
presque de trop étendu. 
Deutsche Bzg, 5-1-1927. J. B. 

INFORMATIONS 

Célébration du centenaire de Volta 

ï)ans le courant de l'année 1927, il sera tenu dans la ville de 
Côme une série de congrès et d'expositions, pour commémorer le 
centenaire d'Alessandro Volta. 
A côté des congrès nationaux et internationaux de science 

pure et appliquée, qui se suivront dans la période de mai à sep­
tembre, il y aura une grande exposition internationale d'électri­
cité, en m ê m e temps qu'une exposition fort complète de toutes 
les industries nationales qui s'y rattachent, ainsi que de concours 
internationaux de télégraphie et de téléphonie : le tout aura pour 
siège la Villa Olmo, une des plus célèbres villas du lac de Côme. 

La cérémonie finale consistera en une commémoration solennelle 
de Volta, à laquelle seront invités les délégués de corps scientifi­
ques du monde entier. 

A signaler un trait d'une importance toute spéciale : le Congrès 
international des physiciens, qui aura lieu du 11 au 16 septembre, 
et il réunira les noms les plus illustres de la physique contempo­
raine. Tous les grands problèmes d'actualité y seront passés en 
revue. Ont été invités et ont envoyé leur adhésion, avec promesse 
d'intervenir : M M . Khrenhaft, Smckal, Lennan, Heisenberg, 
Brillouin, de Broglie, Bueherot Cotton, Fabry Janet, Langevin, 
Perrin, Weiss, Boni, Franck, Gerlach, Gruneisen, Laue, Pasehen, 
Pianck, Sommerfeld, Stern, Wagner, Megh Nad Saha, Aston, 
Bragg, luldington, Fleming, Richardson, Rutherfonl, Thomson, 
Amaduzzi, Amtrio, Cantone, Corbino, Fermi, Garbasso, Gian-

franceschi, Giorgi, Levi Civita, Lo Surdo, Majorana, Marconi, 
La Rosa, Perucca, Somigliana, Straneo, Volterra, Kramers, 
Lorentz, Zeeman, Frenkeî, Lasareff, Aîeobè, Cabrera, Brïdgman, 
Compton, Duane, Hall, Kennely, Langmuir, Miehelson, Millikan, 
Pupin, .Tolman, Wood, Siegban, Debye. 

De tels noms donnent l'assurance que la discussion présentera 
un intérêt profond — et qu'elle aboutira, il y a lieu d'y compter, 
à des résultats d'une réelle importance. Ce sera peut-être la façon 
la plus digne d'honorer une grande mémoire. 

Faculté des Lettres de Grenoble 

Le samedi 11 juin, devant la Faculté des Lettres de l'Université 
de Grenoble, Mlle Geneviève BarbilHon, fille du Directeur de 
l'Institut électro-technique, a présenté comme thèses pour le 
doctorat ès lettres deux ouvrages sur les Lectures de Maine de 
Biran (thèse complémentaire) et sur Vidée de Dieu dans la philo­
sophie de Maine de Biran (thèse principale. Après une soutenance 
fort intéressante, à laquelle ont pris part, à côté du Doyen M. Moril-
lot, M M . Thouverez, de Toulouse, Tisserand, de Paris, Chevalier, 
rapporteur,' et Monglond, de Grenoble, Mlle BarbilHon a été 
déclarée à l'unanimité digne du titre de docteur ès lettres. 

Nous nous permettons de présenter nos hommages respectueux 
à Mlle Barbillion, et prions M. le Directeur de l'Institut polytech­
nique de Grenoble d'agréer nos bien sincères félicitations. 


